
Le collège Alphonse Allais dit « non » au
harcèlement scolaire

Dans le cadre de la journée internationale de lutte contre le harcèlement, une matinée a
été consacrée à cette problématique, pour les cinq classes de 6e du collège.

C'est à l'occasion de la Journée internationale contre le harcèlement scolaire du 5
novembre dernier que diverses actions ont été mises en place dans les établissements.
Au collège Alphonse Allais, la journée du 12 novembre a donc été consacrée aux
interventions des enseignants dans les cinq classes de 6e, en coordination avec un
psychologue, une assistante sociale, deux in�rmières et la CPE (conseillère principale
d'éducation) Betty Robbes. Discussions, diffusion de petites vidéos sur les claques, les
rumeurs, échange autour du clip de l'association Positive Football tourné avec des
joueurs de football connus, enquête sur le racket et en�n, écoute de la chanson de
l'artiste Soprano, sur le suicide d'une adolescente harcelée.

« Méthode non-blâmante »

« Ici, au collège, il s'agit principalement de moqueries et d'agressions verbales »,
explique l'in�rmière Sarah Ouarem, « pas de racket, mais les moqueries peuvent aller
vite ! » Elle rajoute : « les élèves sont très réceptifs, ils parlent en tant que témoins et
on les invite à interpeller l'adulte car ils disent souvent qu'ils n'ont pas osé. Nous
voulons les rendre acteurs de cette lutte en leur répétant : si vous n'êtes pas victimes,
vous êtes la solution ! ».

Lorsqu'une telle situation est détectée, la méthode « non blâmante », dite méthode de
Pikas, est mise en oeuvre. Elle est basée sur l'empathie pour désamorcer le con�it,
faisant prendre conscience du mal-être de la victime mais sans culpabilisation ni
ciblage particulier, tout en évitant la banalisation du problème. « C'est une sortie du
problème par le haut ! » dit Martine Perche-Stitou, la principale du collège, qui insiste
sur la mise à disposition au sein de l'établissement d'un local dédié, où plusieurs jeunes
vont jouer le rôle d'ambassadeurs, avec une formation qui se fera prochainement à
Paris.

Au mois de décembre, un autre temps d'échange aura lieu, axé cette fois sur les
réseaux sociaux, avec le commandant de police Frédéric Balard et le docteur Jean-Paul
Deysine.
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Les élèves et leurs encadrants sont très attentifs aux différents échanges.


